
 Décembre 1999, un ouragan dévastait nos forêts 
Tour d’horizon 20 ans plus tard … 

Un désastre forestier nommé Lothar 

Les 26 et 27 décembre 1999, la Suisse essuyait un des 
pires ouragans de son histoire. En deux jours, plus de 
1'400'000 m3 de bois ont été renversés dans le canton 
ou l’équivalent de 7'500 terrains de football. De mé-
moire de forestier, c’est le plus grand événement jamais 
vécu. Dans certaines régions, plus de 10 fois le volume 
de bois récolté annuellement s’est trouvé à terre en 
quelques heures. L’Europe entière a également été 
lourdement touchée, provoquant une chute massive du 
marché des bois. 
 
Les arbres restants, au système racinaire souvent en-
dommagé par les coups de vents successifs, sont affai-
blis et subissent de plein fouet les affres du bostryche 
les années suivantes. La canicule de 2003 a encore por-
té un coup fatal à nombre d’épicéas et sapins. En réali-
té, nous aurons à déplorer le double du volume en dé-
gâts, conséquence indirecte de la tempête. Lothar est 
une catastrophe forestière sans précédent économi-
quement parlant. Par contre, d’un point de vue stricte-
ment environnemental, la forêt se régénère seule. La 
tempête a bouleversé certaines fonctions forestières 
essentielles à notre bien-être. Il était important de ré-
tablir ces services que sont la protection contre les dan-
gers naturels, la production de bois ou encore la forêt 
comme espace de détente. En revanche, ces perturba-
tions ont été favorables à la faune et la flore. Une multi-
tude de nouvelles niches écologiques ont ainsi vu le jour 
sous forme de bois mort, d’arbres dépérissants et de 
clairières lumineuses riches en végétation.   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Troglodyte mignon 

Qu’en est-il 20 ans plus tard ?  

Le Canton et la Confédération sont alors intervenus par 
la mise sur pied de programmes spéciaux en faveur de 
la reconstitution de nos forêts. Grâce aux moyens mis à 
disposition, les équipes et entreprises forestières ont 
fourni un travail remarquable. Il s’agissait de déblayer 
les surfaces dévastées et d’entreprendre des travaux de 
plantation et de soins aux jeunes arbres venus sponta-
nément. Ce fut un travail de longue haleine, notam-
ment au niveau de la lutte contre l’envahissement de la 
ronce étouffant la forêt naissante. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Le résultat 20 ans plus tard est bluffant au point où on 
en oublierait parfois les profondes cicatrices laissées 
par l’ouragan. Certes, des arbres plus que centenaires, 
ont disparu mais la relève est bien présente. La forêt 
fribourgeoise s’est enrichie avec des espèces embléma-
tiques telles que le chêne ou encore avec des arbres 
plus rares comme les noyers, cormiers et fruitiers sau-
vages.   

Commémoration en 2019 

Cette année, plusieurs manifestations seront organisées 
dans le but de partager avec la population fribourgeoise 
ce renouveau forestier mais aussi d’aborder des théma-
tiques tels les changements climatiques et leurs inci-
dences en forêt. En temps opportun, ces différents 
événements vous seront communiqués via notre site 
internet ou encore les médias.   

Hauterive, janvier 2019 
 

F. Schneider, chef du 1er arrondissement forestier 
Service des forêts et de la faune 
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